
CLAMART | LaFondationArp veut fairerevivrela maisonatelieroùlecoupled’artistesavécu
etcréédansl’entre-deux-guerres.Le lieuproposeainsidésormaisdesexpositionstemporaires.

ChezJeanArpetSophie
Taeuber,pionniersdudadaïsme
HendrikDelaire

AU PREMIER regard,rien ne
laisse imaginer que cebâti-
ment abrite une fondationet
un muséedédiésàun couple
d’artistes parmi les plus in-
fluents de l’art moderneau
XXe siècle,et qui attirechaque
annéedesvisiteursdumonde
entier. C’est pourtant ici, au
21,rue desChâtaigniersàCla-

mart, qu’ont vécuentre 1929

et1940 Jean Arp etSophie
Taeuber,pionniersdu dadaïs-

me. Sculptures, peintures,
dessins,écrits mais aussies-

quisses, ébauches,photosiné-

dites… l’exposition « Esprit
d’atelierArp et Taeuber,vivre
et créer» qui setient jusqu’au
24 novembreproposeaupu-
blic dedécouvrir leur œuvre
dansceslieux.

L‘histoiredecesartistesdé-

bute pourtant loin de Clamart
et de la maisonatelier conçue
par SophieTaeuber-Arp.C’est
àStrasbourg,alorsallemande,

quenaîtJeanArp en1886.Pour
fuir l’enrôlement,ilpart àParis
avant detrouver refuge en
Suisseen 1915.C’est là,à Zu-
rich, qu’il rencontreSophie
Taueber,detrois anssacadet-

te. « En 1916elle vient d’être
nomméeprofesseureàl’École
desartsappliquésdeZurich.
Ils font alors partie despion-
niers du mouvement Dada.

Mêmesi elle lefait dansl’om-
bre, ellevay participer active-

ment », retraceSébastienTar-
dy, responsabledescollections
delaFondationArp.

Lecoupfoudreentre l’Alsa-
cien de30anset la Suissesse

n’estpasqu’artistique. «Arp

est unautodidactequi voit en
Sophieune artisteavecunœil
etunemaîtrise technique,et
elle voit en lui quelqu’un de
créatif qui l’aide àrespirer et

sortirdeson carcan», pour-
suit-il. Aprèslepremierconflit
mondial,lecouplesemarieen
Suisse,et cen’estqu’en1925
qu’il s’installe àMontmartre.
Leursvoisinssontalors Ernst,
Éluard,Magritte… Arp assiste

sure SébastienTardy.

Leursamis?André Breton,
PaulÉluard,JoanMiró...
C’est en1926 qu’ils acquiè-

rent la parcellesur laquellela
maison sortira de terreetoù
ils s’installeront définitive-

ment en1929.« Ils sautent
sur l’opportunité querepré-

sente ceterrain enbordurede
forêt deMeudon », indique
Sébastien Tardy, qui a voulu
que l’exposition retrace leur

quotidien danssa scénogra-

phie. «Au sous-sol, l’exposi-
tion rappelle queles espaces

de vie commela cuisine
étaientenvahisdeplâtres.Les
œuvres deJeanArp sont pré-

sentées au rez-de-chaussée
qui étaitsonatelier,toutcom-
me le premier étagepour So-

phie. »JoanMiró, Marcel Du-
champ, JamesJoyce,André

Breton, PaulÉluard, Maurice

Ravel, Pierre Soulages…le

coupley reçoit la visite des
plus grands artisteset écri-
vains de l’avant-gardequi

sont aussileursamis.
Mais quand la Seconde

Guerre mondiale éclate,le
couple doit fuir d’abord à

Grasse (Alpes-Maritimes)
puis enSuisse,lorsquelesna-
zis envahissent la zone libre
en1942.«Durant laguerre les

œuvresdu couple resteront

stockéessansjamaisêtredé-
couvertes par lesnazis. Une
voisinequi étaitleur femme à

toutfaireenvoyaitsesdeux fils

y prendre leur bainpour que
lesAllemandsneréalisentpas
quelamaisonétaitvide envé-

rifiant les facturesd’électrici-
té »,raconteSébastienTardy.

Maisen1943,SophieTaeu-
ber meurt danssonsommeil,
asphyxiéepar lesémanations
dupoêle desa chambre. À la

finde la guerre, JeanArp re-
tourne vivreàClamart. Il con-

naît une consécrationinterna-

tionale tardive avec sa
premièreexposition person-
nelle auxÉtats-Unis, puis en

recevantle GrandPrix inter-

«À lafin de savie, il vit entre

Clamart etla Suisseavec sa

secondeépouse ».À la mort
de Jean Arp en1966, cette
dernièrehéritedelamaisonet
décided’enfaire lesiègede la
fondationqu’ellecréeen1978.

Un trésorde 1 500œuvres
Avec cettedeuxième exposi-
tion temporaire,la Fondation
Arp entendmettre enlumière
l’œuvre du couple d’artistes
parfois méconnu enFrance,
mais bienplus célèbreà l’in-
ternational. Sidurant des an-

nées, la fondation s’est
contentéed’ouvrir ponctuel-

lement sesportessurdeman-

de et deprésenterunecollec-
tion permanente inchangée,

elle adécidé en 2023, sous
l’impulsion de sonnouveau
président Étienne Robial,
d’organiserchaqueannéeune
exposition temporaire pour
fairetournerles1 500œuvres

de la collection, dont seules
200à300sontexposées.

Un moyen pour la fonda-

tion, reconnued’utilité publi-
que etdont les collectionsont

reçul’appellation«muséede

France»,degagneren visibi-

lité. « Noussommesunetoute
petitefondation dontle fonc-

tionnement ne bénéficiepas
d’aidespubliques, mais uni-
quement definancements
privés », insisteSébastien
Tardy.Etlerésultatestauren-

dez-vous : avec 2 700 visi-

teurs en 2023, la fréquenta-
tion abondide39 %.

Maison atelierdeJeanArp et

SophieTaeuber,duvendrediau

dimanchede14 h 30à18 heures
jusqu’au24novembre.Tarifs :

de0 à 10€.Informationset

réservationssurfondationarp.org.

aAu
sous-sol,

l’exposition rappelle
quelesespacesde
viecommelacuisine
étaientenvahis
deplâtre
SébastienTardy, responsabledes
collections de laFondation Arp
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Clamart,le1er février.

Lesvisiteurs ont accèsau jardin

desculptures, où sont exposés

desbronzesde JeanArp.
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